
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Les gardiens des souvenirs 

 
Vivez ou revivez l’histoire de Saint-Denis, romancée (mais inspirée de faits réels), 

contée par Marcel qui ravive sa mémoire… Au fil des transfos 
 
A chaque transformateur, suivez le guide ! Rendez-vous sur le site internet de la 
commune, Page « Projet du mandat » puis « Projet culturel » et accédez aux indices 
vous permettant de rallier le transformateur suivant. Ou simplement, cheminez 
agréablement en chanson ou en bande-son !  
Pour se faire, scanner le QR Code présent sur la couverture de ce livret. 
 
Le départ – La mairie 

 
Marcel, dionysien depuis toujours, coule des jours heureux à la MARPA La Chenevière. 
Chaque matin, il contemple le jardin depuis sa fenêtre, passant les heures entre 
activités de groupe, animations, club de patois au Pôle Pyramide et sortie chaque 
vendredi au marché. 
Mais aujourd'hui est différent. Aujourd’hui, c’est dimanche ! Et le dimanche, c’est jour 
de visite de ses chers petits-enfants ! Cet hiver, les après-midis avaient été longues et 
un peu bruyantes, car passées dans la chambre. Mais aujourd’hui, en ce début 
d’automne, le soleil est au rendez-vous, alors, tout le monde dehors et goûter à 
l’extérieur!  
Réfléchissant au parcours de la ballade, il se laisse gagner par la nostalgie et ses 
souvenirs…. St Denis, c’est sa vie. Il y était né, y avait vécu, élevé ses enfants et 
traversé les années. Aucun quartier n’a de secret pour lui qui avait parcouru chaque 
rue et ruelle de « sa » ville. Marcel est un témoin de l’évolution de St Denis, ses 
transformations, son histoire … Entre un projet de train, une patinoire naturelle et 
l’arrivée de l’électricité … Il en avait suivi des projets ! Tiens, d’ailleurs, en parlant 
d’électricité … Marcel, en fervent dionysien, suit de près le calendrier des fêtes. Il se 
rappelle qu’une vaste campagne de mise en beauté des transformateurs avait été 
lancée depuis quelques années. 
La voilà sa ballade! Il proposera à sa famille, toujours en quête de ses anecdotes, de 
refaire le cours de sa vie … au fil des transfos. 
Pour peu, il aurait bien enfourché son vieux biclou pour parcourir les rues de son 
enfance avec eux… 
► A bicyclette 



# Transformateur 1 – Les Cadalles 

Souvenirs en tête, sa famille à ses côtés, Marcel se dirige tout d’abord sur les lieux 
de sa plus tendre enfance : ses parties de pêche avec ses frères.  
C’est parti ! Il lui faut rejoindre le quartier dans lequel il passait tous ses jeudis 
après-midis, aux abords de ce qu’il se souvient être l’ancien petit étang municipal. 
Lors des très froides journées d’hiver, on pouvait même y patiner !  
Pour faire bisquer ses petits-enfants, peu attentifs, il les missionne afin de retrouver 
dans le paysage un nénuphar géant. Bien entendu, aucun n’est visible puisque tout 
n’est que champ maintenant ! Après plusieurs minutes de recherche dans le pré 
voisin, ils le repèrent enfin. « Mais il est peint ! » s’exclame l’un des enfants ! 
Magnifique, fuchsia, il se dresse fièrement contre l’une des façades du 
transformateur des Cadalles. 
Voyant les petits s’amuser de cette chasse au trésor improvisée, enfin s’intéresser 
et s’émerveiller, Marcel veut prolonger l’aventure. « On va tracer vers les 10 
transfos ! » pense t-il alors. L’après-midi s’annonce sous les meilleurs auspices 
…Quel bonheur de profiter de celle-ci avec ses petits !  
►Il est le bonheur ?  
 

# Transformateur 2 – Les Viards 

Bien décidé à atteindre la prochaine étape, Marcel reprend la route, direction le 
centre-village. L’appétit venant en mangeant (et en marchant), notre héros décide 
d’une pause en-cas au Pré Joli. C’est alors qu’apparaît, comme une évidence, cette 
œuvre d'art urbain, tout droit sortie des années 70. Il est là le bonheur, gravé sur le 
bâti, écrit en toutes lettres, baignant au milieu de ce champ de fleurs pop !  
« Oh… Un champ de fleur… Comme celui dans lequel je jouais avec mes amis, des 
après-midis entiers …Tiens, d’ailleurs », pensa Marcel, « en parlant de jeu… Je me 
demande … Mais oui, ce champ de fleurs n’était-il pas dans le parc de l’ancien 
château des Vavres ? Mais qu’est-il donc devenu ? ». Ni une, ni deux, il part vérifier 
si la maison bourgeoise de son enfance trône encore dans les encablures de la rue 
du château…. « T’as joué dans un château ! » s’exclame son petit-fils « Montre-le 
nous! » continue sa petite sœur. S’il avait eu la 5G sur son vieil Ola, il aurait pu tout 
simplement se remémorer ce lieu grâce aux détails donnés sur le  
►site du groupe Histoire de ST Denis 
 

 

 



# Transformateur 3 – Les Vavres 

Arrivé rue Joubert, une fresque aux allures enfantines montre en arrière-plan la 
façade d’un château qui finalement n'existait plus aujourd'hui. Les enfants sont 
déçus. Plus de château ! Dans cette rue, un centre de loisirs anime maintenant la vie 
des jeunes du quartier. Alors que la famille profite de l’aire de jeux juste en face de 
Terre en couleurs, Marcel, lui, se rappelle du parc comme si c’était hier : Au 
printemps, les hirondelles revenaient nicher et faisaient la joie des chats qui 
partaient en chasse! « Quelle chance d’habiter ici » reconnait-il. La ville, la campagne, 
tout est là. Et depuis si longtemps ! Tellement longtemps… Depuis quand d’ailleurs ? 
Puis les souvenirs des cache-cache lui reviennent en tête, accompagnés des 
comptines de son enfance… Que chantait-il déjà ? Ah oui ! Une poule sur un mur ! 
« Ah ! Ça ! On connaît ! » crient les enfants. Les voici en route pour le prochain 
morceau de mémoire…. 
►Une poule sur un mur 
 

# Transformateur4 La Fromagerie 

Là ! Elle était là, la preuve de la longue histoire de St Denis ; on y avait peint le blason ! 
Ancien, très ancien, bien plus ancien que la Fromagerie. Pour lui, ce lieu de vie niché 
au cœur de la ville était le symbole de ses jeunes années, quand il était de corvée 
pour aller acheter le lait… Plus tard, un autre lieu de vie incontournable situé 
quelques rues plus loin, accapara son adolescence : la salle des fêtes bien sûr! Son 
premier banquet des conscrits, le mariage de son frère… Chaque évènement familial 
y était organisé. A cette période, les yéyés battaient leur plein. Pas de classique, ah, 
ça, non ! « Comme on change » songe t-il … Maintenant, ►Mozart et Chopin sont 
ses plus fidèles compagnons de route. 
 

# Transformateur 5 – Les Musiciens 

Oh… L’âge tendre et tête de bois… Drôle d’époque. Des chaussettes noires et des 
chats sauvages débarquaient et tout le monde s’arrachait les tickets du prochain 
concert de Johnny, alors tout jeune chanteur qui déchaînait les foules et renversait 
le Golfe Drouot. Marcel avait tant espéré le voir se produire à la salle des fêtes ! Il 
aurait fait la surprise à son amie Élise, devenue par la suite son épouse. Au lieu de 
cela, rue des Tourterelles, là où elle habitait, il lui lisait de la poésie, les grands 
écrivains d’alors. Quel bond dans le passé ! Quelle invitation au voyage …  
►Extraits du Petit Prince lu par Gérard Philippe 
 



# Transformateur 6 – Les oiseaux et l’aviation 

Marcel comprend qu'il doit se rendre là-bas, poussé par le souvenir d’Elise, de leurs 
heures de lecture, au son des oiseaux, à l’ombre des arbres. Il se remémore aussi 
leurs nombreux séjours et la première fois qu’ils ont pris l’avion. L’aventure ! Mais 
pas autant que les débuts de l’aviation et de l’aéropostale. Quelles personnes 
incroyables ces pionniers… Au péril de leur vie, au travers des zones de combat, leurs 
missions pour délivrer le courrier de guerre étaient si périlleuses ! Tant de cartes 
postales estampillées de timbres de collection distribuées à bon port! Non, 
décidément, rien à voir avec leur départ en vacances depuis Satolas … Rien à voir non 
plus avec leurs dimanches tranquilles, entre amis, autour d’un bon repas et d’une 
traditionnelle partie de boule !  
►Extrait de Pagnol, la partie de pétanque … 
 

# Transformateur 7– Grange-Maman 

Nostalgique, Marcel conduit ensuite sa famille dans le quartier de Roger et Claire, ses 
amis de longue date, chez qui chaque repas du dimanche finissait immanquablement 
sur le terrain de pétanque pour jouer « la vaisselle ». Il est étonné de voir que le 
lotissement, certes bien plus grand, avait réussi à préserver son cadre naturel qu’il 
aimait tant. A l’époque, de petites fermes vivaient encore sur l’élevage de quelques 
bêtes… D’ailleurs, le passé agricole se retrouve toujours de nos jours avec la Ferme 
de la Grange Maman, si typique avec sa construction en pisé, ses colombages, son 
« peuton ». Elle est restée quasiment dans son jus depuis 1765 ! Pour autant, nous 
ne sommes pas dans les Dombes avec ses prés à perte de vue ! Mais il n’est pas rare 
de voir ça et là, rue des lauriers ou allée des charmilles, quelques hérons cendrés se 
poser, certainement venus se restaurer dans une herbe plus verte. 
Décidément, la ville regorge de rues, quartiers encore authentiques et préservés. Si 
farouchement préservés que la nature pour un peu reprendrait bien ses droits !  
► Le pouvoir des fleurs, L. VOULZY  
 

# Transformateur 8 – Avenue de Trévoux 

Retour aux fleurs… Aux iris, aux orchidées et à cette faune si commune dans nos 
jardins. Même si cette rue est très animée, vivant au rythme des allers et venues des 
familles y résidant, nombreux sont les hérissons et autres écureuils qui habitent les 
extérieurs. Cela devient même une saine occupation : rester poster et attendre le 
passage régulier des écureuils transportant les glands glanés aux détours de leurs 
sorties. « Et encore ! Les riverains actuels n’ont pas connu les ventes ambulantes du 



triporteur de la boulangerie Louvet de Corgenon ! » en rigole encore Marcel. Quel 
boucan ! Un spectacle à lui tout seul ! 
Naturellement, la présence des arbres et arbustes dans le quartier favorisent la 
présence de ces animaux. Tout ce beau monde cohabite tranquillement, sous la 
surveillance du clocher trônant tout près de là. Le cœur de ville n’est finalement qu’à 
quelques mètres ! « Cela doit être la même chose derrière la mairie ! » conclut 
Marcel, déjà en chemin. 
►Edith PIAF, La vie en rose. 
 

# Transformateur 9 – Le Clos St Denis 

De ses plus lointains souvenirs, Marcel n’a connu le Clos St Denis qu’en prés à source 
et champs bien humides. Les premières maisons sorties de terre ont souvent connu 
la rue des tilleuls ou celle de l’aulne bien boueuses et ruisselantes … Les 
aménagements ont finalement eu raisons des inondations. La preuve, sa fille y 
emménagea dans les années 90. C’est comme cela qu’il a redécouvert le quartier 
d’ailleurs ! La vie y est douce, les maisons bien arborées, joliment fleuries et le 
paysage, soigné. On est bien loin des terrains sauvages si accueillants pour la faune 
des petits bois. Pour autant, la verdure se taille la part belle et ce petit lotissement 
vallonné, avec sa bute et son banc à son sommet invitant à la rêverie, a toujours un 
petit côté lunaire…. Un peu comme dans le récit de St Exupéry. 
Sur le chemin du retour à la MARPA, car il était déjà l’heure, il se dit quand même 
que St Denis avait bien changé. « Un peu comme partout en campagne, non ? » 
rétorque sa fille Delphine. Pas faux… Adolescente, ses amies et elle avaient choisi 
l’allemand en première langue. Actives au Comité de Jumelage de Schutterwald, elles 
partaient régulièrement en week-end dans cette bourgade. Au fil des années, des 
liens très forts s’étaient tissés entre familles qui se côtoient toujours ! Elle avait là-
bas aussi, ressenti ce changement. Mais une chose ne bouge pas : la convivialité ! 
► Lien site internet de St Denis sur la page du Jumelage 
 

# Transformateur 10 – Prévert & Schutterwald 

Arrivant à la croisée de la rue Prévert et la rue de Schutterwald, Marcel se souvient 
des correspondantes allemandes de sa fille, régulièrement en séjour à la maison. 
C’était joyeux mais pas simple de se faire comprendre ! 
Alors, pour profiter pleinement de la richesse de cet échange culturel, il s’était 
intéressé de plus près au jumelage et avait fini par adhérer à l’association. Week-
ends de marché de Noël, rencontres annuelles, moments partagés, accueil des 



familles … il s’était tellement fondu dans le comité qu’il connait Schutterwald par 
cœur !  
« Il est très réussi ce « transfo », pense-t-il à chaque passage dans cette rue. En effet, 
entre le clocher allemand, l’architecture typique du centre-bourg et la végétation 
bucolique du quartier de la Viole, rien ne manque à la description du carrefour, 
véritable trait d’union entre passé rural et modernité des immeubles récemment 
bâtis. 
 

# L’arrivée – Le Vallon de la Viole et son kiosque 

Décidément, Marcel en a de la chance de profiter de cette vie-là, lui qui réside 
maintenant à la MARPA ! La Vogue, le sport, le défilé tant attendu des conscrits et la 
nouvelle salle des fêtes, rien ne lui échappe!  
Revenue à son point de départ, la famille réunie le temps de cette déambulation, 
rentre fourbue, mais conquise, emplie de tous ses souvenirs, ses lieux, ses rues, ses 
quartiers, qui font …toute une vie à St Denis. 
 
 
 

Pour écouter et ré-écouter ce récit, rendez-vous sur le site internet de la ville, 
Page « Projet du mandat » puis suivez « Projet culturel ». 

Ou flasher ce QR Code ! 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 


